
Pour ceux 
qui souffrent 

d'Hémorroïdes 
Un» non v i s » t r i 
Cor* rapide avec VEGEBOM 

du Dr Miot 
M. II. écrit : « Pendant prè» de deux 

nn.i, J'ai 414 martyrisé par des hémorrol-
I ne scrutation de brûlure et d'élan-

cernent continu me réduisait au désespoir. 
' i J'ai eu de ta peine 4 croire à mon 
bonheur quand, après la première appli-

*uon de VKUfcliOM que m'a apporté ma 
Mlle, j ai retrouvé un bien-être et une 
tranquillité que Je ne connaissais plus de­
puis longtemps ; les douleurs cessèrent 
comme par enchantement, et je n'en al 
plu* maintenant aucun souvenir, s 

Les effets de VEGEBOH sont surpre­
nants. Après de nombreuses années de 
recherches, le D' Miot, un spécialiste, 
a découvert VEGEBOM, préparation 
remarquable, exclusivement végétale, 
qui pénètre jusqu'à la racine même du 
mal. suppr imant la congest ion . E n 
lyriques heures seulement, toute dou-
1-ur disparaît et voua éprouvez un 
£!-and bien-être. Evitez une opération. 
Achetés, chei votre Pharmacien une 
boite de VEGEBOM à 9 fr. 50, voua 
serea ravi des résultats, sinon vous 
seres remboursé. Echantillon gratuit 
sur demande au Laboratoire JESSEL, 
tervice &, 41, Bd Uaussmann, Paria. 
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ENCORE UN SUICIDE 
DANS UNE PRISON 

LE PLUS GROS 
CONSCRITDEFRANCE 

HAUTEUR 
DU DOUBLE CRIME 

DE CHALLENGES 
S'EST PENDU 

dans sa cellule à Dijon 

Il avoua ainsi qu'il était bien 
l'assassin de sa première femme 

et du premier mari 
de sa seconde épouse 

D.jou. 30. — Pour la troisième fois 
depuis un mois, un incident grave s'est 
produit, la nuit dernière, a la prison de 
Dijon. Apres la tentative d'évasion dt 
: assassin Gouzouliakov ; après le sui- j 
cide du condamne à mort Rosa, Claude I 
Laurent, l'auteur du double assassinat j 
de Challanges, sèst pendu dans sa cel­
lule. 

Il était environ 1 heure du matin. !e i 
cardien Febvre. qui effectuait une ronde. ! 
perçât un bruit violent et persistant, i 
L'un des deux co-détenus de Laurent | 
nappait avec force à la porte de la | 
cellule. 

« Ouvre vite. Laurent s'est pendu ! » j 
c:ia-t-il à travers la double porte. 

M. Febvre fit jouer la serrure et ou- | 
vnt. Claude Laurent était effectivement 
i endu sans vie sur le sol. Une iserviette 
de toilette, découpée en lanières, lui 
. : serrait le cou. Une extrémité du Imite 
i ait liée à un mouchoir, lequel enrou­
ait un barreau de la grille protégeam 

: ouverture pratiquée dans la porte 

C'est M. Fernand GAILLARD d 'AI.K.S, qui pèse 159 kilos. 

LA GUERRE 
EN ETHIOPIE 

L'AVENTURE 
DE DROUILLET 

ISUITE OE LA PREMIERE PAGE» 

Un bond de 170 kilomètres 
Les troupes italiennes se trouvent ac­

tuellement a 200 kilomètres environ de 
Harrar. 

En une dizaine de jours, c est-a-dire 
depuis le début de l'action actuelle, elles 
ont fait un bond de 170 kilomètres envi-

(SUITE OE LA PREMIERE PACE) 

» Pas de casque, pas de combinaison, 
pas de vivres, pas de carte. Heureuse­
ment que la boussole tenait a l'avion '. 
sans cela je n'aurais rien eu du tout 
pour cette charmante navigation. 

L'accident imprévu 
» Point de direction : Addis-Abeba. 

™"\..af[?La„.?,r„ r ^ , „ L „ ^ If " , , . * ! Pas d'une traite, bien sûr. mais avec l'adversaire qui, a Djanagobo et sur la ] 

ligne défensive Dagamedo Ouadehl 
MM. ~Deîattre~ gardien-chef, et Minier, j ete particulièrement larouche. 
^•munis-greffier, réveillés en sursaut par .ii larme que donna M. Febvre. se ren 
dirent aussitôt à la cellule tragique. 

Apres une enquête aussitôt ouverte 
par le gardien-chef, les deux compa-
• , . . de ceiluie de Laurent. Kaergutul 
r Renard, déclarèrent qu'ils avaient été 

•*i en pleine nuit par le bruit que 
rurent. Celui-ci. répondant a 

apostrophe*. decWW qifrl voulait 

quatre petites escales, bien préparées 
dans des lieux repérés à l'avance. Par­
ce que, vous savez, je pensais bien que 
s'il me fallait un jour revenir à l'appel 
du Negus en Ethiopie, je n'aurais pas 
plus à compter sur le concours des An­
glais que sur celui des Italiens. Pour 

Rome. 30. — On apprend de Dessie que i i e s italiens, vous me direz que cela se 
le dedjazmatch Burra Amedei. chef de comprend ; mais pour les Anglais, c'est 
la région de Ouollo. s'est présente au , u n e autre histoire. Ils n'ont jamais pu 
commandement supérieur avec 10.000 digérer que le conseiller technique du 
hommes pour faire acte de soumission. ; Negus en aviation soit un Français. 
Il a déclaré qu'il garantissait la fidélité i » J'étais à la hauteur de Vile d'Elbe. 

Un chef abyssin s'est soumis 
avec 10.000 hommes 

sfaire à un besoin urgent. Quelques I de ses hommes et que tous les chefs des i j e volais à cinq mille, par précaution. 
minute» plus tard, des râles se firent | territoires compris entre Dessie et Addis-
entendre. Kaergutul et Renard compri- < Abeba étaient prêts a se soumettre. 
îent cette fois la vérité, sans toutefois 
pouvoir la vérifier de leurs propres yeux. 
1 obscurité étant complète. L'un d'eux :>e 
mit alors à frapper contre la porte avec 
.-.on soulier. Un étonnant sang-froid 

L'assassin de Marie Godart. sa pre-

LE NÉGUS A ADDIS-ABEBA 
Addis-Abeba, 30. — Le Négus est arri­

ve dans le courant de la matinée sur une 
des hauteurs qui dominent Addis-Abeba. 
Il a reçu plusieurs chefs et est entre 
dans la ville à 16 heures. 

Le Négus a déclare au correspondant mlère femme, et de Victor Cliquoteaux. i d p agence « Havas » que si l'avance ha­
ie nremier mari de son épouse actuelle., , e n n e e s t importante en profondeur, elle 

quand je constatais que la pression 
d'huile baissait. De l'huile, d'aileurs, ta-
ehait un peu partout ma superbe con­
duite intérieure. Le réservoir, que j'avais 
fait agrandir pour qu'il permit des vols \ 
plus longs, venait de crever sur plu­
sieurs centimètres. 

Forcé d'atterrir 

LES ÉVÉNHHB^D'ESPAGNE ' 

M. AZANA, candidat 
de la gauche républicaine i 

à la Présidence 
de la République 

Madrid, 30. — M. Manuel Azana, pre- \ 
sident du Conseil, chef du parti de gau-1 
che républicaine, sera le candidat de ce i 
parti à l'élection présidentielle du 10 mai 
ptochain. Cette décision a été définitive­
ment adoptée après une réunion de plu­
sieurs heures, parfois très agitée, que 
tinrent, ce matin, le groupe parlemen­
taire et le Conseil national de la gau­
che républicaine. 

Un soviet dans un grand café 
de Madrid 

Madrid, 30. — Des garçons d'un grand 
café situe non ioin de la Puerta Del Sol. 
se sont emparés de l'établissement et 
ont constitué un conseil ouvrier de direc 
tion. . , 

Les gardes d'assaut les ont déloges et j 
le propriétaire a décide de fermer le j 
café. 

Des chefs fascistes sont acquittés... j 
Madrid. 30. — M. Primo de Rivera. | 

chef du p**U fasciste de la Phalange | 
espagnole, et tous les membres du Co-1 
mité de direction de ce parti, incarcéré* 
sur l'ordre du gouvernement à la suite I 
de plusieurs attentats fascistes, ont été j 
acquittés. 

Ils seront remis en liberté au début de 
l'après-midi. 

...mais on perquisitionne 
chez l'un d'eux 

Madrid. 30. — Une perquisition a ete 
effectuée par la police au domicile de 
M. losé Antonio Primo de Rivera, chef 
du parti fasciste (Phalange espagnole). 
Trois revolvers ont été saisis. Six per­
sonnes qui se trouvaient à ce domicile 
ont été arrêtés. 

La grève générale à Cordoue 
Cordoue. 30. — La grève générale con­

tinue. L'approvisionnement de la ville 
est des plus difficiles. Vingt-six arresta­
tions ont été opérées. Aucun accord n'est 
encore intervenu entre le représentant 
du ministère du Travail et les délégués 
ouvriers. Toutes les manifestations ont 
été interdites à l'occasion du 1" mai. 

UNE BANQUE ATTAQUÉE 
Saint-Sébastien, 30. — Une banque de 

Pasajes a été attiquée au cours de la 
matinée. Les malfaiteurs se sont empa­
rés de 75.000 pesetas. 

Arrestations d'agrariens 
Linares. 30. — A Rus. la police a per­

quisitionné dans un local qu'avaient oc­
cupé les affiliés au parti agrarien et à 
la C E D A. et a saisi un paquet de car­
touches de dynamite. 

On a procédé à l'arrestation d'un cer­
tain nombre de membres de ces deux 
partis 

Bêla Kun était-il en Espagne 
il y a deux mois 

Paris. 30. — La polémique continue 
au sujet des voyages de Beta Kun. Un 
de nos confrères parisiens écrit à ce 
sujet : 

« Les journaux soviétiques indiquent 
la présence à Moscou de l'ancien dicta­
teur hongrois, à la fin de février et 
après le 18 mars. 

» Des renseignements qui nous par­
viennent, il résulte que Bçla Kun a, 
dans la première quinzaine de mars, 
passé trois jours à Barcelone, chez le 
communiste Catonès, dit Caton. Bêla 
Kun voyageait sous le nom de Kar-
waly ». 
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HIER ABATTU 
, » PAR LA GRIPPE 

D ' A P L O M B 
AUJOURD'HUI 

grâce à 

ÂSPRO 
Ce n'est pas on cas iaolé ; de» milliers de person­
nes ont lait la preuve qu'Aspro' bloque la grippe 
en une nuit. Il chasse en quelques heures cette 
pénible sensation d'abattement, de membres bri­
sés. L'explication de ce petit miracle est toute 
naturelle : 1 organisme cherche à réagir contre 
cette attaque infectieuse qu'est la grippe ; après 
absorption, 'Aspro', germiade et véritable anti­
septique interne, aide puissamment l'organisme 
dans cette lutte, en coupant la fièvre, en dissol­
vant l'acide urique, en favorisant la sudation. Il est 
définitivement établi que, pris au premier frisson, 

'ASPRO' BLOQUE 
LA GRIPPE EN UNE NUIT 

UN ESSAI DE SIGNALISATION 
AUX PASSAGES A NIVEAU 

AURAUEUASAÏÏ-BERLETTE 

C'est l'appareil d'un ingénieux 
mécanicien qui sera sous peu 

expérimenté 
On sait combien cette question a dé­

jà fait couler d'encre, et combien d'in­
ventions plus ou moins pratiques ont 
déjà été faites à ce sujet. 

Or, M. Alfred Delacauchy. mécanicien 
et garagiste à Savy-Betlette, après avis 
favorable des Ponts et Chaussées et de 
la Préfecture a obtenu l'autorisation de 
faire un essai sur un passage a niveau 
à Savy-Berlette : les travaux commen­
ceront lorsque les Ponts et Chaussée» 
en donneront avis 

UN MECANICIEN INGENIEUX 
Nous avons rendu visite a M. Dela­

cauchy. que nous avons trouvé dans son 
atelier. Il nous reçut de la façon la plus 
aimable et lorsque nous lui eûmes ex­
posé l'objet de notre visite, il nous don­
na tous les détails voulus. 

Fils de mécanicien, notre interlocuteur 
des son jeune âge. fit preuve de dispo­
sitions spéciale» pour tout ce qui con­
cerne la mécanique Jusqu'à son service 

Evitez des souffrances inutiles, des pertes de 
temps et d'argent, en avant toujours 'Aspro ' sons 
la main. La préparation d'Aspro est unique, il 
est idéalement pur : prenez donc 'Aspro' sans 
arrière-pensée, il nujfmctt ni la emmr, ni Ta 

Prenez 'ASPRO 
O ai La boité de 5 
" • " comprimés 
»* •* •* coatprtnéé 

7 C A La boite d< 25 
• •**» comeriatéé 

i * » La botté dé M 
• « * • » o . » i m a 

'ASPRO H AFFECTE NI LE CŒUF*.NI L ESTOMAC 

RHUMES 
GRIPPE 

MIGRAINES 
NEVRALGIES 

contre 
NERVOSITE 
INSOMNIE 

LES FUNÉRAILLES 
DU ROI F0UAD 

ONT EU LIEU HIER 
AU CAIRE 

Le roi Farouk, qui a quitté Londres, 
dans la journée, a débarqué 

à Calais d'où il est parti 
pour l'Egypte 

Le Caire, 30. — Les funérailles du roi 
Fouad ont revêtu une solennelle gran­
deur. Des centaines de milliers de per­
sonnes étaient venues au Caire pour ren­
dre un dernier hommige au roi défunt. 
A 10 h. 30. le grand chambellan Zulfi-
car. enthouré des officiers de la cour, 
procède à la levée du corps. Le cercueil. 

S militaire 11 aida son père dans le mon­
tage des pompes et l'installation des mo­
teurs a essence. 

Il accomplit son service militaire dans 
une compagnie d'ouvriers en qualité d'a­
justeur mécanicien et put parfaire ses 
connaissances acquises. 

Puis il s'occupa de l'electrification de 
sa commune et des communes voisines. 
Il fut mobilise dans une importante usi­
ne de fabrication de guerre et se fit re­
marquer par son esprit d'initiative et 
ses qualités professionnelles. 

Il se passionna dans Quelques mven-
tions qui le firent nommer chevalier du 
mérite agricole en 1926. 

En juin 1927. M. Delacauchy in 
un dispositif pour la mise en mai 

porté par des marins, quitte le palais I l'arrêt automatique ULV, pompes 
royal dans un silence religieux. Placée tribution simple ou multiple et obtint, 
sur un afftit de canon, la dépouille mor- ! pour cela, un diplôme d'honneur, a'.ec 
telle est recouverte du drapeau national, i lélicitations à l'Exposition des petits in-
auquel sont épinglées les décorations du 
roi. La famille royale vient ensuite, sui 
vie du gouvernement 

En raison de l'Importance exception-

Changement... 

» Cela sentait la pomme de terre frit* 
à vous donner mal au cœur. Il n'y avait 

„ plus qu'une alternative : ou se laisser 
ra conserve Jusqu a son dernier sout- . insignifiante en largeur et qu'elle est < " l 1 " dans le bouillon, ou chercher • i.me véritablement étonnant don. . l n d . e n t r a m e r ia .victoire décisive des 

• preuve. Rien dans son attitude | rrnllIWè. ,t.»lienne<L 
<• „-„,•„,,. «, «^i.ioit •» troupes îtauennes. 

Un avion italien a survolé 
Addis-Abeba 

Addis-Abeba. 30. — Ce matm. à 8 h. 30, 

n'avait laisse prévoir qu'il voulait se 
suicider. Très maître de lui, Laurent 
plaisantait et riait avec ses compagnons 
ci» détention. Il n'a laissé aucune lettre 
I i < vrai qu'avant son arrestation, il 
avait annoncé que s'il venait à être dé- j 

once., il tuerait sa femme et sa belle- | "n trimoteur de bombardement a sur-
:nere et qu'il se tuerait lui-même 

Si légalement la mort de Laurent 
t teint toute action de la justice à son 
égard, ce suicide n'en constitue pas 
•noms une sorte d'aveu posthume corro-
ixjrant les accusations précises élevées 
contre lui devant M. Gouvemet. juge 
d instruction, oar sa femme et par sa 
belle-mère. Celle-ci. Augustine Vancon. i synthétique, tirée de la caséine du lait. 
dé'enue elle aussi à la prison de Dijon,, est actuellement de 2.000 quintaux par 

volé la capitale pendant plus d'une demi-
heure, à une altitude variant de 200 à 
500 mètres. 

La fabrication de laine 
synthétique en Italie 

Rome. 30. — La production de la laine 

gagner la terre. La nuit — une nuit 
magnifique, bêlas ! — était déjà venue. 
Au-dessous de moi maintenant la terre, : 
et quelle terre, la terre italienne où. en 
1 absence de tout papier, je n'aurais qu'a 
décliner mon titre de conseiller de l'avia­
tion éthiopienne pour être sans doute 
reçu avec une certaine réserve. 

Pas de . balisage, aucun appareil 
n'étant attendu. Je descends, pour re­
froidir mon moteur brûlant, hélice ca­
lée, du haut de ces cinq mille mètres. 

» J'avais atterri à l'aérodrome mili­
taire de Centocelle. Un quart d'heure 
ptna tard j'étais coffré... ». 

Des histoires... 

venteurs et artisans de Lille en 1927. Un 
brevet d'invention lui fut même délivre 
par le Ministre de l'Industrie du royau­
me de Belgique. 

A l'Exposition Artisanale de LUI* en 
1930. M. Delacauchy présenta un dispo-

on 1e sait, inculpée de complicité. 

j'ai oattu tous mes recorda 
avec des chaussures à semelles 
de cuir ; signé Ladoumegue. 

Irttl 

UN OUVRIER TUÉ 
PAR L'EXPLOSION D'UNE 
L0C0M0BILE A SAINTES 

Saintes, 30. — Une locomobile a fait 
explosion dans une scierie de la Croix-
Rouge. 

M. Joseph Fontenaud. 43 ans. atteint 
par une pièce pesant 20 Kilogrammes, a 
succombé peu après. Son frère, a qui 
appartient la scierie, a été légèrement 

M Pierre Beveur. le bras fractu 
ré, a été transporte à l'hôpital de 
Sainte». ,, 

UN VAPEUR BELGE EN FEU 
S'EST ÉCHOUÉ PRES D'ALICANTE 

Alicante, 30. — Le vapeur belge « Por­
tugal », allant de Marseille à Anvers, a 
signale par T. S. F. que le feu s'était 
déclare dans ses-cales. L'équipage a mai-
trisc l'incendie, mais le navire a dû 
s'échouer non loin de l'entrée du port 
d'AUcante. 

j jour Dans deux mois, elle s'élèvera 
5 000 et a la fin de 1 année a 10.000 quin 
taux par jour. 

1 ARRESTATION DE L'ANCIEN 
CHEF DE LA GARDE DE FER 

ROUMAINE 

Naturellement, depuis qu'on sait qui 
Drouillet est à Rome, les histoires le» 
plus ridicules se donnent libre cours : 

« Il vient porteur d'un traité de paix: 
il vient pour le Négus ; il vient pour 
l'impératrice ». 

Il est même une de ces histoires qui 
est désobligeante, parce qu'elle donne a 
penser que le conseillr du Négus, 
voyant la mauvais tournure des affai­
res éthiopiennes, serait venu offrir ses 

Bucarest. 30. — Le ministère de l in- I services et sonavion à l'Italie. 
Le brave Drouillet sindigne et pro­

teste : 
« En immobilisant sous des prétextes 

ineptes mon appareil, gémit-il, le gou­
vernement français a cherché à me rui­
ner. En tout cas, il m'a empêche, sans 
l'ombre d'un doute, d'installer en Abys-
sinie une affaire commerciale dont au­
jourd'hui je pourrais vivre. 

» On se moque de moi, on m'a ba­
foue. Alors, j'en ai « joué un air ». 

» Où j'allais ? Evidemment à Addis-
Abeba. 

teneur communique : 
M. Comeliu Codreanu. ancien chef de 

la Garde de fer dissoute, a. été arrêté 
cette nuit en vertu d'un mandat lancé 
par le tribunal de Galatz. 

. l ia — — 

UN IVROGNE SE COUCHA 
SUR UN BÉBÉ ENDORMI 

QU'IL ÉTOUFFA 
>*antes, 30. — Apres avoir bu un litre 

de rhum en compagnie d'une femme, 
Eugénie Defrenne. demeurant à Follain-
ville, qui avait auprès d'elle ses quatre 
enfants, dont un àgê de onze mois, le 
« père Breton ». âgé de 79 ans. ancien 
cartonnier. se coucha ivre-mort sur le 

" Peut-être aurais-je ramené 
le Négus sur la Côte d'Azur » 

UN SUICIDE EN AUTOBUS 
Brest. 30. — M. Feli:< Postolec. dont 

l'état de santé inquiétait depuis quelque 
temps son entourage, s'est suicidé dans 
un autobus faisant le service entre Brest 
et Le Faou en absorbant une dose mas­
sive de veronal. 

Malgré les soins qui lui furent prodi­
gués a l'hôpotial de Brest, le désespéré 
n'a pas tarde à succomber. 

» On prétend que le Négus s'est enfui. I 
qu'il a été. par un avion anglais, trans-1 

. porté au Kenya. C'est là que j'aurais I 
f ï H» t«.Î^JnPrS?ri« ^ rte l e VKTAK. Tout cela est faux. Sans | fa de tout son poids. 

de la périphérie niçoise deux cadavres 
dans une baignoire. Il s'agit de Fernand 
Ammirati. 24 ans. et Louis Schoenleber. 
24 ans. gardiens de la villa qui était vide 
des locataires absents de Nice. La police 
enquête pour savoir s'il s'agit d'un crime 
ou d'un suicide. 

UN DRAME CONJUGAL 
A MARSEILLE 

Marseille. 30. — Rue du Docteur Cau 
vin. à Saint-Barnabe, un courtier en 
marchandises. M. Joseph Nardon. âgé 
de 53 ans, a tué sa femme de deux coups 
de revolver. Il s'est ensuite, tiré deux 

, , , coups de son arme dans la bouche. Le 
~ ? u r , l O I ?i e .^" ! meurtrier a succombe dans la matinée. 

Le très mauvais était de santé de Mme 
Nardon et la situation embarrassée du 
ménage sont à l'origine de ce drame. 

doute j'avais mission de rejoindre 
souverain défait : peut-être l'aurais-je 
ramené sur la Côte d'Azur. Car le Ne­
gus ne se rendra pas aux Italiens, mais 
à la France. 

, » Quant aux Anglais, il ne leur deman-
Nice. 30. — On a trouvé dans une villa d e r a „ „ davantage leur hospitalité. Car 

DEUX CADAVRES DANS 
UNE BAIGNOIRE, A NICE 

LE GREFFIER 
DU TRIBUNAL D'AIX ARRÊTÉ 

POUR DÉTOURNEMENTS 

Parquet d'Aix en-Provence, le nommé 
Adrien Arnaud, âge de 38 ans. rreffter 
au Tribunal Civil d'Aix a été appréhendé 
et écrou». 

Les détournements opérés par Arnaud 
tant au préjudice de particuliers qu'au 
préjudice des Contributions Directes 
seraient de l'ordre de plusieurs centaines 
de mille francs. Ils porteraient sur 
diverses successions quArnaud •»' ait été 
chargé de régler. 

C'est à la fin de l'année dernière que 

UN VAPEUR ALLEMAND 
DÉTRUIT PAR UN INCENDIE 
Londres. 30. — L'agent de la Compa­

gnie « Lloyds ». à Mogadisque. signale 
que le vapeur allemand s Nordland » : 
'3.996 tonnes i. transportant mille tonnes 

avaient paru suspects. | de benzine était le 28 avril en flammes 
Il y a deux moi», la Chancellerie avait au large de Mogadisque et est d'ores et 
présent une encuéte administrative. | déjà considéré comme perdu. 

un souvenir historique pénible 
d'un certain empereur déchu qui, com­
me Thémlstocle... 

» Pour le moment. Halle Sélassié est en 
Ethiopie, mais 11 y est encerclé par son 
intolérable entourage. Il est surtout aux 
mains de l'Angleterre. 

» L'Incident imbécile qui vient de me 
couper les ailes lui enlève peut-être sa 
dernière chance de s'évader ». 

Le beau rêve est fini... 
Drouillet a fini d'une voix triste. Le 

beau rêve doré et magnifique est là. ré­
duit à une carlingue d'avion, d'où suinte 
l'huile. L'envol de VUlacoublay s'achève 
dans ce hall d'hôtel cosmopolite. 

Et Drouillet tend l'oreille aux rumeurs 
du télégraphe. Va-t-il apporter le man­
dat d'arrêt ? Le gouvernement italien 
exlgera-t-il les longues formalités de l'ex­
tradition ou bien fera-t-il simplement re­
conduire à la frontière française l'oiseau 
meurtri qui s'est laissé prendre ? 

Un téélaramme de Drouillet 
à son avocat 

Pans. 3. — Me Jean-Charles Legrnnd. 
avocat de l'aviateur Drouillet, a reçu, 
hier après-midi, le télégramme suivant, 
expédié de Rome, à 11 h. 30 : « Panne 
d'huile. Lettre suit. Cordialement 
Drouillet ». 

de saison ! 
Attention ! Avec les changements de 

saison, les enfants sont souvent affai­
blis. C'est le moment de surveiller at­
tentivement leur digestion et la pro­
preté de leurs intestins. Si vos enfants 
manquent dappétit. s'ils dorment mal, 
s'ils sont nerveux, agités, s'ils ne gros­
sissent pas. pensez aux Vers ! Ces Vers, 
toujours redoutables, le sont particu­
lièrement aux changements de saison. 
Une cure de Vermifuge s'impose. Quel 
vermifuge choisir ? Nous vous conseil­
lons le vermifuge dont les cures mer­
veilleuses sont aujourd'hui connues de 
toutes les mères de famille : En 3 
jours, le bon Vermifuge Lune nettoiera 
l'intestin de vos enfants, chassera les 
Vers et apportera la santé. Le bon 
Vermifuge Lune est le plus puissant 
vermifuge connu. Exigez chez votre 
pharmacien le véritable Vermifuge 
Lune dont la cure complète coûte 
6 francs. 

LIE BON 

VERMIFUGE 
UNE 

LE QUESTIONNAIRE 
BRITANNIQUE 

SERAIT REMIS DEMAIN 
OU LUNDI A BERLIN 

Le Cabinet de Londres 
en a poursuivi, hier, l'examen 

et certaines modifications 
y ont été apportées 

Londres. 30. — La réunion du cabinet 
britannique qui s'est tenue, ce matin, à 
Downing-Street, sous la présidence de 
M, Stanley Baldwin. afin de terminer 
l'examen du questionnaire qui lui a été 
soumis par M. Anthony Eden pour être 
remis à l'Allemagne a duré près de deux 
heures. 

Le projet du Foreign Office a reçu, 
en principe, l'approbation des membres 
du gouvernement, mais certaines modifi­
cations doivent encore, dit-on, être ap­
portées à sa rédaction. 

Quoi qu'il en soit, le document sera 
transmis incessamment a Sir Ertc 
Phipps, qui le remettra probablement * " " " " ? " i , ™ ^ ^ e , r

e*c,£Y?rt* arM-es-rlemain samedi a la Wilhelm- i n e l ! e d u cortège funéraire du roi Fouad, « ^ P ! X ? samedi a ia wiineim i différentes tormations militaires étaient 
sirasse. échelonnées sur toute la longueur du I silil de signalisation ries trains auA pas' 

Son contenu parait, dans les grandes ; parcours. La marche était ouverte par i sages à niveau pour voies simples et 
lignes, devoir être conforme aux indica- I plusieurs escadrons de lanciers et par la | voies doublés et une médaille d argent 
tions précédemment données à ce sujet, i musique de la garde, derrière suivaient i lui fut décernée par le Conseil gênerai 
c'est-à-dire qu'il traiterait de l'organisa- les différents corps de toutes les garni- i pour son ingénieuse invention 
tion de la sécurité dans le cadre de la i sons d'Egypte. Une longue file d'officiers ! UN A P P S R P I I CIHKI F P T p a n T i n n c 
S.D.N.. non seulement en Europe occi-1 précédait le cortège funèbre. . " r r " " t l 1 - *' , " , i " 
dentale, mais aussi en Europe orientale, i ~ Y . h . v . . . _ nniT* t rBir ,pr , t l Q f f l „ ^ h l i r

 A P a r U r . d e c<; 3°u.r- M. Delacauchy ne 
i six cnevaux noirs trainent^alfut char-1 songea qu a perfectionner ce système qui 

a reçu dernièrement un avis favorable 
des Ponts et Chaussées. 

Ce dispositif, très s.mple. comprend 
une sene de circuits alimentes par un 
accumulateur ou une source quelconque 
d'électricité ; il se branche sur des rails 
isolés en avant et en arriéré du passage 
à niveau, de façon que. par 1 intermé­
diaire de relais de contacts appropries, 
les appareils de signalisation soin, ac­
tionnes avant et pendant la traversée 
du passage a niveau par les trains. 

L'appareil proprement dit comprend 
Le défilé continue par les membres i deux pylônes dont l'un à une cinquan-

m du clergé musulman et de l'Université i taine de mètres du passage a niveau et 
réponse du chancelier Hitler parvienne d o n t l e s robes bigarrées provoquent la i l'autre le plus près possible ; les pylo-
à Londres avant la réunion du Conseil I cunosité publique. Des notables indigè- i ne» se trouvant à droite du sens de la 
de la S.D.N.. fixée au 11 mai prochain. n e s e t d e s étudiants ferment le cortège, circulation. Un moteur alimente par une 

_ '.„ . | , . i batterie de 20 volts ou le circuit local 
Dernière mise au point L inhumation i est situé sur le pylône le plus éloigné. 

I Ce moteur actionne un disque qui com-
. Londres. 30. — Avant d'être envoyé à i Le cortège arrive à 13 h. a la Mosquée | porte deux parues blanches et deux rou-

Berlin, le questionnaire anglais à l'Aile- d ' A l Rlfal. Les princes de la famille | ges transparentes. Le pylône le plus rap-
royale, Mohamed Aly et Omar Tous- i proche porte les mêmes disques avec les 
soun, prennent place dans la grande | mêmes leux. qui sont alimentes par ceux 
tente, où ils reçoivent les condoléances. ; du premier pylône au moyen d'une li-
tandis qu'il est procédé, en Holocauste. ] gne électrique aenenne ou souterraine 
à regorgement de deux vaches sur le I de telle lacon que les disques et feux 
parvis de la mosqi^e. ; des deux pylônes fonctionnent synchro-

Le cercueil est alors inhumé dans le j niquemenL 
caveau où repose déjà la mère du sou-| Ces disques présentent des feux1 cli-
verain. en présence de la reine et des | gnotants. alternant du blanc au rouge, 
princesses arrivées ce matin , ns sont agences et équilibres de façon 

Lorsque la cérémonie est achevée, les I S u à J'arrét d u m°teur «arrêt qui se pro­
ministres forment la haie sur les degrés ! d u l t lorsque le passage a niveau est de-
pour le" passage de la reine, vêtue d'une gf„8J?_paf ^ tnun i , les feux redeviennent 
longue robe noire descendant jusqu'aux 
chevilles et voilée de blanc. 

En montant dans sa voiture, la reine 
ne pouvant réprimer ses larmes, éclate 
en sanglots. 

On ignore encore si le Reich sera prié i gé du cercueil royal. L'apparition de 
de préciser ses intentions relatives à i celui-ci provoque une vive émotion dans 
l'Autriche, étant donné le désir qui i la foule. Les manifestants crient : « Le 
s'était manifesté ici, ces derniers jours, i roi est mort, le père du peuple est mort, 
d'éviter de donner aux questions posées i il était pur, il était juste ». 
a Berlin une forme nettement spécifique. ! immédiatement 
et que cette question particulière se I prîncê^Mohammed Ary^et ^"président 
trouve incluse dans celle posée de façon l g,, C o n s e i l - q d l représentent le roi Fa-
générale sur les pactes de non-agression 

Dans certains milieux politiques in­
fluents, on estime cependant que les 
nouvelles reçues ces jours derniers sur 
la situation autrichienne justifieraient 
une demande de précision de la part de 
la Grande-Bretagne. 

De toute façon, on souhaite ici que la 

magne devra recevoir dans tous ses dé­
tails et sa forme dernière l'approbation 
définitive du cabinet. A cet effet, les 
ministres se réuniront à nouveau soit 
ce soir, en comité restreint, soit demain, 
en conseil. 

M. Eden et ses collaborateurs poursui­
vent, dès cet après-midi, la mise au point 
du document. Dans ces conditions, il est 
possible qu'il ne soit remis à Berlin 
qu'au début de la semaine prochaine. 

rouk. Les princes royaux, les membres du 
gouvernement, le haut commissaire bri­
tannique représentant le roi d'Angle­
terre et les membres du corps diploma­
tique viennent ensuite. 

L'Ambassadeur du Reich 
à l'Elysée 

COMMUNISTES ARRÊTES 
EN POLOGNE 

Varsovie, 30. — En vue du l" mai, la 
police procède à de nombreuses arres­
tations. Des manifestations communistes 
ont été dispersées dans le quartier juif 
de Varsovie où 54 personnes ont été 
arrêtées dans un jardin public. Dans les 
environs de la capitale, de nombreuses 
arrestations ont été également opérées. 

Près d» Stanislawow, en Oallcie, des 
communistes ont été incarcérés pour 
s'être livrés à un agitation subversive. 

LES ESSAIS DU PAQUEBOT 
« NORMANDIE » 

Le Havre, 30. - Le paquebot « Nor­
mandie ». retour de l'Atlantique où il 
vient d'effectuer des essais, est rentré 
ce matin dans le port du Havre. Les ré­
sultats acquis ne seront communiqués 
par la Compagnie générale transatlan­
tique que lorsque les diverses observa­
tions auxquelles les essais ont donné 
lieu auront été coordonnées. On a ap­
pris ce.iendant que les trépidations de 
l'arrière ont disparu. L'impression d'en­
semble est que les essais ont donné sa­
tisfaction. 

(SUITE DE LA PREMIERE PACE) 

» Pendant toute la durée de ma mis­
sion dans ce pays, et particulièrement 
à son début, cette confiance et cet appui 
doivent m'être d'autant plus indispen­
sables qu'il est. à l'heure actuelle, d'une 
importance toute particulière d'assurer 
la coopération confiante des puissances 
européennes » 

La réponse 
du Président de la République 
Dans sa réponse, le président de la 

République a déclaré : 
« En rappelant l'activité de votre êml-

nent prédécesseur, dont la fin soudaine 
a été vivement ressentie en France, vous 
avez tenu à affirmer votre ferme volonté 
de travailler à l'heureux développement 
des relations franco-allemandes, qui in­
téressent non seulement nos deux pays, 
mais encore l'Europe tout entière. Je puis 
vous assurer que, dans cette tache, vous 
trouvères toujours auprès du gouverne­
ment français la plus entière collabora­
tion. 

» La consolidation de la paix, au 
maintien de laquelle aspirent si profon­
dément les peuples, requiert la collabo­
ration loyale et désintéressée de tous. 
Elle Implique, au surplus, un effort sln-
cère et persévérant pour surmonter les 
difficultés et régler les problèmes les 
plus ardus. Le gouvernement de la 
République appréciera hautement votre 
utile concours pour la réalisation de 
cette tâche commune ». 

RÉCEPTION 
DE L'AMBASSADEUR 

DE CHINE EN FRANCE 
Péris, 30. — Le président de la Répu­

blique a reçu aujourd'hui à i l h. 30. en 
audience officielle. 8. E. M. Wellington 
Koo. qui lui a remis les lettres par les­
quelles S. E. le président du gouverne­
ment national de la République chinoise 
l'accrédite en qualité d'ambassadeur ex­
traordinaire et plénipotentiaire à Paris. 

LE ROI FAROUK A QUITTÉ 
LONDRES 

Londres, 30. Le roi Farouk a quitté 
Londres à 13 h. 55. Le duc de Kent, 
représentant le roi Edouard VIII, est 
venu l'accompagner à la gare de Vic­
toria. 

L'embarquement à Douvres 
Londres, 30. — Le train spécial emme­

nant le roi Farouk de la gare de Vic­
toria est arrivé à Douvres, à 15 h. 30. 

Le roi a été reçu par une garde d'hon­
neur de Seaforth Highlanders (troupes 
écossaises), dont l'orchestre a Joué 
l'hymne national égyptien. 

Le roi. qui a été accueilli par le vice-
amiral Sir E. G. P. Evans, a inspecté 
cette garde d'honneur et s'est ensuite 
embarqué à bord du vaisseau français 
« Côte d'Azur », lequel a arboré le pavil­
lon égyptien 

Une salve royale de vingt et un coups 
de canon a été tirée à 18 h„ au moment 
où le navire appareillait. 

Le paquebot est escorté jusqu'à Calai» 
par les contre-torpilleurs britanniques 
« Scimltar » et » Scout ». 

blancs, tandis que les feux sont rouges 
lorsque le train approche du passage a 
niveau à une centaine de mètres et Jus­
qu'à ce qu'il soit passé complètement. 

M. Delacauchy nous a montré de nom­
breux plans et devis, avec un important 
dossier. 

Les résultats pratiques de cet appa­
reil sont certains. Et comme la question 
de sécurité des passages à niveau est 
d'actualité, nous avons pense rendre 
hommage aux efforts de ce modeste ar-
tisan qui verra probablement bientôt son 
mérite recompense... si les Compagnies 
de Chemin de Fer n'envisagent pas la 
suppression pure et simple des passages 
à niveau en construisant partout des 
passages en-dessous ou en-dossus pour 
assurer la sécunté absolue deî nutomo-
bilistes et dc;s piéton. 

TRAGIQUE RÉUNION 
ÉLECTORALE EN EGYPTE 

On compte 7 tués et 23 blessés 
Le Caire. 30. — Au cours d'une réu­

nion électorale tenue dans la circons­
cription de Sinhewa. une bagarre a écla­
té. Sept personnes ont été tuées et vingt-
trois blessées. 

Un candidat aux élections législative? 
nommé Mahmoud Ali a été arrêté, ainsi 
que ses deux fils. La police a saisi un 
certain nombre de fusils et de revolvers. 

Selon Tcwfik Diab Effendi, le candi-
mer après-midi, a 17 heures, est arrivé | dat rival, la fusillade aurait ete prepa-
1 O-oro m a i n r i m a J a r > * l a l * l _ . , „ . . _ . La. J - I - . . . . *\. Kr^ 

L'arrivée à Calais du roi Farouk 

gare maritime de Calais, le nouveau 
roi d'Egypte, Farouk I". qui avait pris 
place à bord du paquebot anglais « Can-
terbury ». venant de Douvres. 

Après avoir été salué, au nom du 
gouvernement français, par M. le sous-
préfet de BaKsgn» sur-Mse. et par 
M. le commissaire spécial, le roi a pris 
place dans le Pullman de 17 h. 30 à des­
tination de Marseille via Paria. 
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reè délibérément par Mahmoud Ah, le­
quel aurait placé ses deux fils en embus­
cade1'avec un certain nombre de leurs 
pafTisans et aurait ouvert le feu sur les 
amjs de tewfik Diab Effendi. 

DEUX CONDAMNATIONS A MORT 
DE CONJURÉS BULGARES 

CONFIRMÉES 
Sofia, 30. — La Cour de cassation a 

confirmé la peine de mort prononcée 
contre l'ancien ministre Kroum Koleff 
et le colonel de réserve Kalenderoff. 

Les deux condamnés ont signé un re-
l cours en grâce. 


